
Durant la lutte corps à corps, les Mingos 
s’étaient abstenus de tirer, craignant de 
blesser ou de tuer leurs compagnons. Mais 
dès la fin de la bagarre, ils poussèrent des 
hurlements de fureur et de vengeance et 
firent pleuvoir les balles sur le petit bois 
de pins. Les rochers, les arbres, les 
buissons étaient déchirés par les balles.

d’après : Le dernier des Mohicans, James Fenimore COOPER


